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[P5]
GÉNÉRALISATION DU THÉORÈME DE TISSOT;

PAR M. MVURICE FRÉCIIET,

hlè\e de l'Ecole Normale supérieure.

THÉORÈME. — Etant donnée une correspondance
rojNCTi ELLE quelconque entre trois surfaces $,, S2, S3,
il existe EN GÉ:NÉIIA.L quatre couples de familles de
courbes sur S, telles que les angles sous lesquels se
coupent deux courbes d"un même couple soient con-
servés dans la correspondance.

En ellet, nous supposons la correspondance telle
qu'on puisse exprimer les coordonnées de trois points



( 4*7 )
correspondants M{ sur S<, M2 sur Sj, M5 sur Sa au
mo^cii des deux mêmes p.uamèlres w, r. Soient alors

///,, //z', ; m2, m'2; 77/3, m'j ; //, nr les \alenrs de -, pour

les tangentes isotropes a S, e» M,, les ti ansfoi niées des
tangentes isotropes à S2 en M2 et à Sj en M}, et pour
les tangentes M, T,, M, T'n à deux coui bes de S, passant
en M|. Soient, de plus, \ ,, V 2 ^ ) les angles de M,T 4 ,
M,T', et des tangentes aux courbes correspondantes.
On aura :

e 1 ' ^ - ( I H > , a 3 , //, H ).

O n peu t considérer ///,, ///, : ///2, w\\ / / / j , m {; //, /
comme racines dt^s équa t ions respect ives :

^"2 — ? pi^T — q/L= o ( A = 1, ' i . H , T2 — > a -+- p = o.

En posant

m, — n ' ni, n (pk—a)2 — ( / / . — Y)2

On aura alors les courbes cherchées par les équa-
tions

qui deviennent, en tenant compte de (1),

/2



( 448 )
De (a) on tire une valeur de a, et en portant dans (3) on
en tire une valeur de y2, donc de [3 = a2— y2.

D'ailleurs, il n'y a (jue quatre combinaisons de signes
des quantités i'i donnant des systèmes différents de va-
leurs pour a et (J, car on obtient les mêmes expressions
de a et [ï en changeant de signe tous les 77. A chaque
combinaison correspond un seul couple de tangentes,
ce qui démontre le théorème.

Il y aura une infinité de couples de familles satis-
faisant aux conditions dans le seul cas où la correspon-
dance serait une représentation géographique de l'une
des surfaces sur Tune au moins des deux autres.


